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U GUERRE EN AFRIQUE DU NORD 

En dépit de CODéËMR 
atmosphériques défavorables, 

les troupes de FAie 
prsnivent leur activité 

de reconiBissance 
Les mtallations portuaires de TOBROUK 

ont été bombardées violemment 

B?rBn. 3. — Le Haut Commui- 
drmtat des force». M-mèai commu- 
n.qu* : 

Au cours de  la semaine passée. 
en Afrique du nord, 1 activité a été 

DES AVIONS 
ALLEMANDS 

ENVOIENT 
PAR LE FOND 

ïAM» wiym que la semaine précédente.: 
Plusieurs patrouiUes britanniques. 
soutenues quelquefois par des chars 
d.* reconnaissance, dans la zone i 
prédeaertique et près d'El Mechiti.l 
ont et* repoussees par lea contin-i 
ttfnts italo-allemands. Des prison-; 
mers onr de nouveau été captures ! 
Au cours d'une entreprise de re-[ 
connaïas&nce exécutée par les forces 
d<> t'Aae. des patrouilles anglaises 
ont dU se replier. | 

A la suite des pluies et des v\0'> 
lente* tempêtes de sable qui lont! 
rare une fois de tx^us. les operations i 
se sont réduites, vers la fin de lai 
semaiite. à une activité d'artillenel 
f * dei patrouilles. En dépit des : 
conditions  atmosphériques  dêfavo- 

SUR LE FRONT DE L'EST 

Dans la presqa^tle 
de Kertch 

VERS L'OMITÉ 
FRANÇAISE 

des dépôts de munitions ^' 
ont été détruits 

50.000 soldats chinois 
ENCERCLÉS 

dans le Chantoung et le Hopée 

CHINOISES BAHANT EN RETRAITE 

Tolcio. 3. — Environ 50.000 soldats avaient  occupé   Mandalay  araléni-,!* montagne de Msndalajr on aper- 
leaiet communistes chmois sont encer-1complètement réduit la ville en ccn-çoit le château historique des rois 

■ EUesIa   moitié   consumé  et   les   célèbres 

DEPUIS que Pierre Laral a 
pria les rénea du gouTer- 
nement. on sent parfaite- 

ment que la politique ttuaçuiae 
maintenant  une  orlentatun 

précise, tant stir le plan Inlérleur 
qu'extérieur. 

n n'a donc pas fallu long- 
temps à l'homme de confiance 
du maréchal Pétaln. pour res- 
saisir à temps ce qui semblait 
Irrémédiablement perdu. 

Que M. Laval ait réussi ce tour 
_       _________________ de   force   en   un   temps-record 

"■ ""'     "'  cela   ne   peut   surprendre,   ces 
«,.       ,., '..r, j       n,.    ,       T«,^ j    références d"homme d'Etat Intel- Berlin. J. — Le Haut-Conmiande-t    Berlin. 3 — Le Haut-^^ommande-;,.-    ^ clairvoyant réaliste étant 

ment des forces armées comiruni- ment des forces armées communi-'   *      * ' "~ 
que que le 2 mai. des Stukaf aile- que que le 2 mai. des avions de une garantie de succès, 
manda, protégés par des chaaseurs. combat allemands ont attaque avec; La raison essentielle de ce 
ont attaqué en vagues successives succès les communications arriéres succès rapide réside uniquement 
les aérodromes -olchevisies de lades Soviets dans le secteur centralJ<jana le fait que la force de notre 
presqu'île de Kertch- De nombreux'En attaquant des chemins de fw. premier ministre consiste & dire 
coups au but furent réussis contre,une section principale de ravitaillé- Ji rhnKP* «imni»« 
des avions au sol et des dépôts de,ment fut interrompue sur un kii(>-i Ôi ^î-t. .1-.«♦-«-«firt«-«- 
bombes. Au retour, les equipages mètre de long par 10 coupa du^u-l Klen dans ses iniervenuons nc 
des Stukas observèrent qui un en-,En outre, des Stukas ont inflige de sent 1 apprêt, la virtuosité. I ar- 
droit une sene d'explosions se pro-ilourdes pertes à l'ennemi ea atta-itlfice. Droit au but. telle est sa 
duisalent quelques minutes après! quant ses positions et ses abris. devise. 
la chute des bombes allemandes, cei . r-  i      i  • 
qui fait présumer que  des dépôts!        ^Qr   Ic  irMt   inlUMUS 
de munitions ont ete détruits.  Sur) 
les aerodromes de Kertch. les bom-!    Helsinki. 3. — Le communiqué mi' 
bes ont atteint les abris et les voies'Utaire    finlandais du   3 mai 
d'une gare de marchandises située ■ nonce 
à proximité. 

Quel contraste entre son der- 
nier message tout de franchise 
au peuple de France  et l'équl- 

an-voque des discours ministériels 
prononcés avant son retotir au 

2/^Anr*/\C> â M/'^ff «irticonamons atmospnenquea aeiavo-i 
LAKuUd Anitil.Al^lrableaaca unités germano-italiennes j 
^^<-u%www  <-uivaaM-aawi^^^   poursuivi   leur  activité  de   re-i 

■''^Ï^S^TE^I^S-DTïïSS^C^.SI^IMANDALAYAÉTÉ RÉDUIS EN CENDRES PAR LES TROUPES 
comwt lf(tw.»Ufm.ridsreperfrmt.|l"-  » ft* conMcrM. L.ppromwn- 
• J l»r|te de 1» c6ie Sud de 1 Anule-j ■:•""•■;'   <•"?<:'   P»"'   ■"«■•   1"' }f 
terre. 3 nmïire. de commerce n.vi-*>,-«l»J» rend«l«nt auparuvam ditd- 
«u«rn en convoi  Les appareil, aile- "''■  «onctionne  acmeUement  san» 
manda paastrenl immédiatement it '"""*<   aucune,   «race  a  la   forte 
1 attaque en  vol  raaant.  Un cargo Profalo" 1" çonvou par la marine, 
de IMO tonne»  attemt i la poupe, "'  t^rr' Italienne  ainai  que 
•t au tnrdace «i olem milieu cou^i ""^téa   de    protection   allemande», i clea a la suite dune série de Kran-idres    avant    leur    retraite, 
aur ^HThaM .'tans   oublier   l'int«rTention   ncio-ldes operations  dencerclement  deaavaiem déjà commencé leur (euvret pagodes doreea qui attiraient  tant 

TT« ..,tf*'^n*.Tr ri* 1 nm fonnA..rieuse des aoua-marina du Belcfa. IJaponaïa. Ces actions avaient com-|de destruction sur la route quildetrangera dans lA deuxième vilie 
-niT,—T VLJÎSli^nf ri.. ^,,,;< riî, Au cour» da la semaine écoulée imence mercredi dans la province.mène à la ville. Les ponts de (er da de Birmani* at l'ancienne réaidence 
S^Tla^^!^ a1,?e, qu?îquilrav;ia'orbnt.în!lîS^'a temeoccidentale du Chantoung et dans;!» ixiute jui y condf étaient toualde. n«, réduite, m cendres. 
rnmutMH aenionca dana le. Iloujlflu un» seule fois, et ce i l'aide de i» province d Hopei. située au 8ud.| détruits. I^ la ville même, on ne( 
nouM  d'^rd trou  Brt«ol - Blenheim,   dattaquer,Ouest,  I*s Japonais  ont  deja  con-i voit   que   des   ruines   fumante,   qui 

l!ilroisi*mel>ate»u fut auad touj»"  ccprot d» 1 AM.  Un avion  de 1"'» le qiaruer goiiei-al des_ forces s'étendent  sur de» kilonrttlt»; On 
ché  sévèrement,   a   telle   enselgneJiiw-uiiiUlaaai 
qu'il dut stopper. 
torleu.se.   effectuées   _  - 
altitude, s'est déroulée tout près do chercttenl S paiUer ;„,„„„ 
la côte anglaise. r.lent   en   renforçant   et   parache- capiiu.._ 

Hier »oir iw tivdravlon de Tecon.,^»"t leurs commtmications terrestres 
naissance a atîaq'je tin petit tan-d'Alexandrle ver» U Cyrenaïque. via 
ker   hritanniaue    au   nord   des   lie» Ma.-s4-Matrouk. I     Toklo. S. 
Shetlaii2 î:L  iximbeà  lincéî.  «il    Nattirellement, l'activité dé l'arme| guerre^ dé. 1 Agence Doméi. q'.ii est 
TOI rasant lont touché »i «énéuae*,••"«■«'« <■' 
ment qu'U somlsra tout de suite. 

Sur tous les fronts, les opérationsipouvolr, où. pas une setlle fol». 
"JTnrT.Î.'îîr^^îi.ïr.î^'lVri.*,^'''^    problème    essentiel    de    1» ciproque de harcèlement et de pa-i MZA .. >. j_ i„ «w...». 
Itrouaie».  Notre  artUlene.   noa  iS-P?!*"?."! *1'^?"^*"****'^^^''îîf^ 
! ce-grenades   et   nos  canons   anti- n a été traité ni même effleuré l 
tanks ont canonne efficacement les;    Avec un courage dont 11 faut 

J 1^-   -    L»l»îf^»iP^'tio"*  ennemies.   De   nombreux,lui rendre Justice. U a défini ce 
QcS   QUarUCr»   IIaOIlC»icoups directs ont été place» sur desque devait être cette politique. 

fortins,  des nids de  mitrailleuses.sans  détours.  U  a  notifié  aux 
^des postes d'observation, ainsi que,p.-».-!--._.^. H«v«it*ti» basée 
isur des positions dartUlene lourdel^^p/^,^,*"™?'*^^^ 
des Soviets ^^^^  '^  MMl  terrain  qui  puisse 

1    .., ._       ^ assurer le salut de la France: 
I   (Lira u ,utf «n d«»,téma aa,.>   I, ^„t^„te avec l'Allemagne. 

Joignant le geste Â la parole, 
on se rend compte depuis, que 
les affaires de la France sont 
traitées dans tin esprit nouveau 
et que le pays — comme nous 
l'arons précisé — a une poUtXiue 

BOMBARDEMENT 

de Hambourg 

Six avioBS iBf lab 
ODt été abattu 

I 
Berlin. 4,— Pendant la nuit écou-l 

lêe. des bombardiers britanniques! 
ont survolé Hambourg et ont lance] 
des bombes incendiaires sur des [ 
quartiers habites de la ville. I 

On signale dos deg&ts et on { 
compte des victimes panni la popj-l 
lation civile. 

D'après des  informations  parve- 

nnri de 1 Axe. Un 
«nce- ■tta*len-'«-n 

Cett^ attaoue vic-^cctte attaque. Les Anglais ont pouri^a province aHopei. ui violence oes 
iées à très bai»iaîMl «ire ^î* déJoges de la mer ei attaque» japonaise* contramt de 
roiLée tout Dresde c^iercliént à  palUer à  cet  inconve-i Plus  en   plus  les soldats chmois a 

dans   le  9ud  daine reiicontrt paa un étra »la—t. Hs^ 
a province d'Hopei. La violence des ^ 

L'île de Horn 

l'Axe seat accrue 
(Llr« la tulta an ««uxlèma «asa> 

33 avions soviétiques 
détruits en une journée 

3. — Le Haut Commandement 

Un correspondant de 
neiguerre de l'Agence Doméi, qm est 
u-i entré à Mandalay avec les premiè- 

res troupes japonaises, amionce que 
la ville offrait un spectacle affreux 
Les   troupes  de  Tchoimg-K:ng  qu 

MORT DU PRESIDENT 
STAUNING 

LE CONSEIL DtTAT 
SE RËUNIRA MERCREDI 

Vichy. 3. — Le Conseil d'Etat, 
qui se réunit habituellement vers 
la fin de la semaine, a ete reporte 
par suite de la Fête du Travail. On 
annonce de source compétente qu'il 
se reunira mercredi prochain, sous 

présidence du maréchal Petain. ] 

Quartisr Gantral du Fuehrtr, 
(tes Forces armées communique : 

Sur la front da l'est, nos «ntraprisM offensives ont été eouron' 
ntta do succès. Plusieurs assauts dt l'ennemi ont été repousses. |'' 

Sur le front ri« Mourmansk, des attaquas sxscutéos par do 
puissantes forces ennemies ont échoué. 

Au coura de combats aériens qui os sont déroulés hier, trente- ! „,-««„> - „ . 
trois appareils ennemis ont éts abattus ; nous n'avons subi i VltflUKA-l-IL A 
aucuns parts. Stockholm.   3.   —  On   mande   de 

En Afrique du nord, des daui cotes, vive activité de reconnais-iLondres â 1' t Afton Tidmngen » 
sancs st  d'artillerie.  Lors d'attaques contre des concentrations [que le bruit court à Londres que le 
d. cam.M.. .uton,.>i.lM. ..n». qu. contr. d.» e.«,p.n,.nt. .t d.. ! P;^„»'''5!;U?e'S?nd« ' oS" p^ï'Tn 
dspAts   d«   ravitaillement  on   Marmariqua,   l'ennemi   a  essuyé  voyage à Londres. 
des pertes sensibles en matsrisl. Les raids contre les aérodromes i 
britanniques de nie da Malts ont tté poursuivis, da Jour et de i 
nuit, avec grande efficacité. 

Des avions de combat légaro allomantfo ont coulé, devant | 
la cAta orientale de l'Angteterra, deui navirts de commerce d'une i 
jauge totale de 3.500 tonnes, naviguant en convoi, et en ont : 
endommage un autre au moyen de bombes. 

Dans les eaui de Shetland, un avion de reconnaissance a { 
envoyé par le fond un bateau-citerne de tOO tonnes. 

Dans la période du 21  au 30 avril, l'aviation britannique | 
a perdu dsui cent neuf appareils, dont soiiante-trois en Méditer- | 
ranee et en Afrique du nord. Au cours de cette même période, j 
dans  la   lutte   contre   la   Grande-Bretagne   nous  avons  perdu 
quarants-cmq appareils. 

ROOSEVET 
LONDRES? 

SURVOLANT LES COTES 
DE LA MER DU NORD 

des bombardiers 
anglais doivent 

rebrousser chemb 

Toklo, 3. — On annonce d'un 
point d'appui Japonais au 8ud^ 
Ouest du Pacifique que Jeudi, des 
bombardiers Japonais ont entreprU 
leur seconde attaque contre llle de 
Horn, située au ianre des côtes 
Nord-Est de rAustraiie. Ils ont 
atteint de coups destructeurs les 
pistes de décollage et les autres ins 
tallatlons de cette base aérienne. 
ai outre, une autre unité d avlationi 
Japonaise est apparue le même jour 
au-dessus de Tugall iT.es Salomon) 

<Llrt  la suite tn tftuxlkme aasa) 

M. STAUNING 
(Ph. Arcblres). 

Copenhague. 3. — Le ministre 
d'Etat Stauniiig est décédé ce ma- 
tin. 

Né le 28 octobre 1873. à Copen- 
hague. M. Thor»-ald Staunmg était 
le Ills <;iin charron. Il apprit tout 

Berlin. 3. — On apprend deidabord le métier de cigarlcr. A làge 
source militaire qu'au cours de la,de 16 ans. il entra dans le parti 
nuit du 3 au 3 mai des bombar-|Social-démocrate dont il fut. en 1910 

^ss avions de combat anglais quK dans la nuit du 2 au 3 mai. i^^^n britannique, qui essayaient de ^^^ president. En ldi«. il fait, pour 
•ssavaient do survoler tes regions entières ds l'Allemagne septan- laurvoler les côtes de la mer du * P«ii"ere 'Çœ. parue du gouver- 
trlonale. ont été forces de rebrousser chemin. JNord et celles de la Baltique ont été "ement dana le cabinet Zahle. 

„. ,. 4.„«, j^ ,,._»   I. ii.,^.naM» i^Aann^n ■ r*mnAr*a ,lorccs   a   rcbrousscr  Chemin   sans     En 1824. 11 forme son premier Ca Hier, sur Is front de I est, le lieutenant Koeppen a remporté j^^^j^ ^^ ^^^^, j^^^^ bombes. |blnet.  qui  reste en  fonctions Jus 
ses  M  a  M-,   le  lieutenant   Graf  ses  70 a  7r.  et  le  sergent, informations parve-?"^n 1926  Après les elections pour 
SteInbaU sos 44 à éO- victoires aériennes. !j,u„ jusqu'ici, un avion anglais a la Diète, en décembre  1923. appa- 

PtP riArendii ^^^  '^  Bouvemement des « Vens- ,.eie oescenau. .^.^ ,  ^^^^ j^ presidence de Madsen 
Mygda!. qui se mamtient Jusqu en 
1920. M. Staunmg reprend ensuite 
pour la deuxième fois, la direction 
iu gouvernement, I>epuis lors, in- 
dépendamment de quelques modi- 
fications dans la comix>sition du 
Cabinet, il a toujours tenu les gènea 
''.! gouvernement. 

ÂGÉ DE 85 ANS, 
LE TUTEUR DES 

QUINTUPLÉES CANADIENNES 
S'EST MARIÉ 

Bruxelles, 4. — Le tuteur des 
petites Dlone. les quintuplées cana- 
diennes. &ge de 86 ans. s'est marié 
avec l'ancienne infirmière des cinq 
petites filles, &gée de 29 ans. 

LE FOOTBALL NATIONAL 

LENS 
et RED STAR 

ont fait 
mateh nul 

1 à 1... 
...en finale de Coupe 
Charies SiwM (Z. I.) 

dispDtée à Paris 

Le Vice-Amiral 
NOMURA 

est reçu à Vicky  |'^^' ,.,„,„. ...^p^»». 
Vtchy. S — Le vlce-»miral No-(»»« P'u» d'tclat. d'autni ont 

mura, chef de la dÉ>aation   iapo-;Plus que  lui.  peut.*tre. le  JOÛt 

ÏÏJSienTntaSkTuM ont e« ^S:""-  "  " contre-anural  Abe.  chel dor.anisatlor.  mal.  aucun na bardier. bntann.que. ont ete abauL,^ ,^ délégation laponalae du Co-ig^tant   ijue   lui.   avec   le   aena 
— ». -h"* .""î" J'iEJT'ï   «^^"""''polItlQue. le uns natlonaL 

'^ a^lS ^"^'^Ical* n'eat point n« d'Wer. n le 
i Au cour» de la Journée. U M «ont!"' valoir tout au lont de aa 
;entret«nuj|, avac & Z. Ta^nonutC&frtére d'homme politique qui 
Mltami. «mbaoadeur ilu Japon ain'a Jamala déTi«. même par Incl- 
Victay. Idence. du droit diemln. 

Le Tlce«mir«l Nomura, accompa^ o*n-...*««. n «... A»A »...*4I.I. 
m* du contre-amual Abe, a et* Cependant. 11 eut M* posalble. 
reçu ensuite par lamlral Darlan.l""""" <»"' d autres, que M. 
commandant en chef des forces Pierre Laval se lalssit entraîner 
militaires de terre, de mer et deipar les violents remous de la 
l'air, a l'hôtel Thermal. | politique. Mais cela ne fut point. 

M. Takinonu Miuml. ambai>a-|et l'homme est demeuré fidèle 
deur du Japon en France, a offert, au   poste,   sans   commettre   le 
à 13 h. 15, un déjeuner moindre écart, avec comme Idéal 

la grandeur de la France. 
Une telle antériorité ne permet 

LA FÊTE NATIONALE 
DE L'EMPDŒ ALLEHAIQ) 

De nombreux 
chefs dtut 

ont féUdté le Fuehrer 
Berlm. 3. — Cette année, par des 

télégrammes conçus en termes cor- 
diaux, de nombreux Chefs d'Etat 
ont félicité le F'jehrer a loccas:on 
de la fête nationale du peuple alle- 
mand. 

Ijes représentante étrangers ac- 
crédités à Berlin ont exprimé leurs 
félicitations et celles des chefs 
d'Etat, gouvernement et peuple 
qu't^ repréaentent. en signant le 
registre déposé à la chancellerie. 

Un télégramme 
de l'empereur du Japon 

Berlin. 3. — A l'occasion de la 
fête nationale du peuple allemand, 
l'empereur du Japcm a envoyé le 
télég amme suivant au Fuehrer : 

€ A loccaaion de la fête nationa- 
le de l'Empire allemand, il m'est 
agréable d'adresse & votre Excel- 
lence les plus sincères félicitations, 
avec les meilleurs vœux eue je for- 
me pour votre santé et la réussite 
de votre pays. A cette occasion, je 
voudrais exprimer à votre ExceUen. 
ce la grande Joie que J'éprouve pour 
les succès éclatants rempcH-téa par 
votre nauon. Notre alaance et la 
ferme décision' de réaliser notre 
grande ceuvre de création d'un nou- 
vel ordre mondial, provoquera en- 
core une plus étroite collaboration 
avec vous, a 

Le Fuehrer a répondu par le té- 
légramme suivant : 

« Je prie. Votre Majesté, d'accep- 
ter mes sincère» remercieraenta pour 
les félicitations amicales qu'il ma 
exprimées à loccasion de la fête 
nationale du peuple allemand. J'y 
joln-s l'expression de ma sincère 
admiration pour les performances 
que la vaillante armée Japonaise 
a réalisées durant une campagne 
ininterrompue, et l'assurance de ma 
ferme conviction que nous réussi- 
rons  par les  efforts conjugués desi 

Outre les membres de l'tunbas- 
sadé ont etè m vîtes à dejeuner 
l'amiral Darlan, le president Pierre 
Laval, chef du gouvernement, le 
général  Bridoux.  secrétaire  d'Etat 

Viœ-Amiral NOMURA 
iPh. Archiva 

à la Ouerre.  l'amiral Auphan.  i 
crétaire d'Btat à. la Marine, le gé- 
néral Jannekeyn. secrétaire dStat 
à l'Aviation, ainai que plusieurs au 
très personnalités. 

Après ce déjeuner, l'amiral No- 
mura a été reçu, à IC h. 30. par le 
chef du  gouvernement. 

Enfin, dans la soiree. M.  Pierre 

donc pas d'ouvrir la discussion 
sur lé choix du maréchal Pétaln. 
Le chef de l'Etat, qui a les 
mêmes sentiments que M. Pierre 
Laval, qui a donné, depuis son 
avènement au poste suprême 
de chef de la nation françalae. 
le meilleur de lui-même pour 
sauver la patrie, a fait preuve 
d une belle clairvoyance, d'une 
vive Intelligence en faisant api>el 
à un concours qui lui permettra 
d'atteindre plus aisément roï>- 
Jectlf qu'il s'est assigné : le salut 
er la rénovation de la France. 

Ce sentiment est d'ailleurs 
épousé unanimement par le 
peuple français. Il suffit de 
parcourir les journaux, tant 
en rrance non occupée qu'en 
France occupée, pour se con- 
vaincre de la confiance renais- 
sante qui se manifeste aux 
quatre coins de la métropole. 

La presse de ZNO. quelque 
peu réticente auparavant aux 
actes du gouvernement de Vichy, 
fait à présent chorus, et ce 
sjrmptâme fort encourageant 
pour M. Pierre Laval laisse 
percer un esprit compréheoslf. 
prélude de l'unité française que 
nous saluerons tous avec Joie 
à bref délai. 

8. M. 

UFÊTC DES MÈRES 
Vichy.  S.  — A  looecakiD de la 

.„._ , .,„ .  , fête  des  mères,  dana   les   centres 
peuples alliés à détruire nos enne- Laval a offert un dîner auquel ont!importants, des dipidmes seront re- 
mis en réalisant un nouvel ordre été conviés les deux amiraux Japo-jmis. au cours <;e8 cérémonies offl- 
mondial et en libérant la voie Tcrs|naia M. MiUmi et les membres delcielles, aux mères de familles BC»S- 
la paix et le progrés. > l'ambaaaade Japonaise. Ibreuses. 

Marcel   Uv nw^i^ n-i-r. 
le briUant attaquant 

du JI. C. de tens. 
(Ph. fRéveUa), 

(Lire, en f page, le MHH 
M mtrs «nvay* spésiai». 

Débri» dan ovfcm dei bombardement britannique descendu pendant un raid nocturne. 
dans lu «nvtront de PARIS. (Ph. Bl^Ao). 

[n Avril, les aislo-btlclievistes 
ont perdy \M avlois 

Berlin 4 — Pendant le mois d'avril, précise-t-on de source alleman- 
de, les bolcheviaiea ont perdu *Ï81 aviona et les Anglais 60g, ce qui 
représente donc un total de 139$ avions anéantis dans ia camp 
aoglo-aovlétkiue. 


